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Mairie de Taurinya

Dans moins d’un an auront lieu les prochaines élections 
municipales. Comme je l’avais annoncé en début de 

mandat, mon objectif était de remettre à mon successeur « les 
clefs  » d’une commune dégagée des nombreux emprunts 
contractés depuis près de vingt ans. Ce sera le cas, mais ce 
n’est pas le sujet que je souhaite aborder dans cet éditorial.  
Il va donc être nécessaire, dès maintenant, de rassembler 
des bonnes volontés pour assurer la succession. En quoi cela 
consiste  ? Quelles compétences nécessaires  ? Combien de 
temps y consacrer ? Est-ce que les Mairies de petits villages 
ont encore un rôle à jouer ?
C’est par cette dernière interrogation que je commencerai. 

De nombreuses structures s’empilent d’une manière 
qui peut parfois paraître confuse et redondante. Ce 

n’est pas vraiment le cas : les divers périmètres ne sont pas 
toujours identiques, même si on recherche de plus en plus de 
cohérence. Chaque collectivité ou Syndicat intercommunal 
a des compétences bien définies et la plupart du temps 
exclusives.
Sans paraphraser L’art Poétique   de Nicolas Boileau: 
«  ce qui se conçoit bien s’énonce clairement et les mots 
pour le dire se trouvent aisément », la bonne connaissance 
des compétences de chaque structure permet de trouver 
aisément les réponses à toutes les questions. S’adresser à la 
bonne porte dès le départ.
Les communes à qui on a retiré des compétences pour les 
transférer à des structures plus importantes n’en n’ont pas été 
dépossédées pour autant. C’est très souvent pour faire plus et 
mieux, que ce qu’elles  pourraient faire isolément. Les élus ne 
perdent pas leur pouvoir de décision. Ils ne payent plus mais ils 
choisissent les actions menées dans leurs communes avec un 
souci d’équité au niveau de chacune d’elles. Dans les conseils 
communautaires ou syndicaux, ce sont eux qui, après débats 

avec leurs collègues votent les projets, les règlementations, avec 
souvent un regard plus ouvert sur les besoins du territoire.
Quelle plus grande satisfaction que de valoriser sa commune 
en participant à un véritable projet de territoire  et en même 
temps, de gérer ces services de proximité que sont : l’entretien 
du village ou la gestion de l’école (même après le passage en 
intercommunalité, c’est le Maire et ses adjoints  qui ont le 
contact direct avec les enseignants, les enfants et le choix des 
projets menés). 
Alors quel temps doit-on y consacrer ?

Être Maire demande du temps, de la présence, de la 
disponibilité. Il n’est pas indispensable de prendre des 

postes à responsabilité dans les diverses structures évoquées. 
Chaque adjoint ou conseiller peut s’engager selon ses gouts 
et disponibilités à participer aux commissions et syndicats 
qui l’intéressent (essentiellement intercommunaux car 
ils travaillent pour les communes). Si les rôles sont bien 
distribués et partagés chacun y trouve son compte. Je me 
tiens, aux côtés des adjoints, à la disposition de tous ceux 
qui hésitent et aimeraient en savoir plus. Les divers sites 
internet des collectivités sont aussi là pour vous informer.
Taurinya a besoin d’une équipe municipale soudée pour 
continuer à exister et pour que ses besoins soient pris en 
compte. Sans équipe municipale c’est le nom de Taurinya 
qui est rayé de la carte. Aucun habitant ne le souhaite ! 
Nous avons encore quelques mois devant nous, mais 
la transmission sera d’autant plus réussie qu’elle sera 
préparée en amont. N’hésitez pas à nous rencontrer, poser 
des questions, même pendant l’été. Nous devons pouvoir à 
la rentrée, commencer à préparer sereinement la prochaine 
échéance électorale.
En attendant, l’été portant conseil, je vous souhaite à vous 
et vos familles de très belles vacances.

Éditorial
Bernard Loupien, maire de Taurinya 
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Retour sur notre histoire

D’une Lettre du Village à l’autre nous recueillons 
la parole de nos ainés qui ont connu le village 
il y a longtemps. Le saut dans le temps qu’ils 
nous proposent permet parfois de réconcilier le 
présent avec le passé.

Nous ne dirons pas son nom car elle souhaite 
rester discrète. Mais ceux qui la connaissent la 
reconnaitront. Elle est depuis si longtemps au 
village ! Ecoutons là nous parler d’un passé pas si 
lointain que cela !

En fait Taurinya était son lieu de vacances, le village 
de ses grands- parents et de nombreux oncles et 
tantes, cousins et cousine. Son grand père est une 
figure familière dans la région : 25 ans dans les mines, 
levé aux aurores et retour épuisé dans l’après-midi.
«  Quand il rentrait, il était si fatigué qu’il  ne 
mangeait pas, il se couchait. Ma grand-mère le 
laissait dormir environ 30 minutes, puis elle rentrait 
dans sa chambre et elle criait  : «Estebenou, ven 
de tronar,  ploura, tenim que guardar el fenc  » 
(Etienne, il vient de tonner, il faut rentrer le foin, il 
va se mouiller)
C’était sa manière à elle de le réveiller, de le remettre 
sur pieds» !
« Ma mère est née et a vécu à Taurinya, carrer del  
Baus, à la fin du siècle dernier. Sa maison abritait 
dans le passé l’ancienne école des filles. Elle jouxtait 
celle du curé et de religieuses. On a construit la 
route principale sous les yeux de ma mère. Il n’y 
avait pas d’électricité, elle brodait à la lueur d’une 
lampe  acétylène. Elle est allée à la nouvelle école 
de Taurinya (sur l’emplacement actuel, en bas du 
village). Le nom de ses instituteurs reste gravé dans 
ma mémoire  : les époux Gautier  Mais elle a dû 
quitter l’école à 12 ans pour s’occuper d’un petit 
frère nettement plus jeune.
Mon père était de Taurinya mais il était douanier à 
Cerbère ou nous avons vécu jusqu’à l’arrivée des 
Allemands. Il a fallu partir au plus vite car ce port 
était considéré comme stratégique  : tous ceux qui 
habitaient près de la plage ont dû s’enfuir au plus 
vite, soit la moitié du village ! Nous sommes partis 

en camion et après quelques kilomètres, nous avons 
perdu une roue dans les vignes. Quelle émotion !
Nous voilà de retour à Taurinya. Je suis allée 
quelques temps à la même école que ma mère. Il y 
avait une seule classe avec tous les niveaux. Pour se 
chauffer il fallait descendre chaque jour un morceau 
de bois. Je n’y suis pas restée longtemps car j’ai vite 
appris la couture avec une dame à Prades, puis les 
métiers du secrétariat au cours Pigier à Perpignan. 
Lors de nos vacances, mon grand- père nous 
emmenait au refuge du Cortalet à dos d’âne pour 
porter du sel aux vaches. On partait à 4h du matin 
et on redescendait vers 16h. Il faisait froid et nos 
provisions gelaient, même en été.

A la fin de la guerre ma famille est rentrée à Cerbère, 
après un détour par Ille, puis de retour à Taurinya 
pour la retraite. Quant à moi, je me suis mariée 
avec un Espagnol et nous avons vécu longtemps en 
Espagne, jusqu’à notre retour à Taurinya, berceau 
de mes ancêtres».
Mon interlocutrice s’arrête un instant, plongée 
dans ses souvenirs. Je lui demande si le village de 
Taurinya a changé : elle répond que oui « Avant tout 
le monde avait des vaches, des poules, des lapins, 
des ânes. Ma grand-mère faisait sécher des figues 
pour l’hiver. Surtout, tout le monde se connaissait 
et beaucoup étaient cousins entre eux. Maintenant 
on ne se parle plus » 
Les faits la contredisent puisque nous sommes 
entourées de ses généreuses voisine et cousine. 
Mais qu’importe, c’est son ressenti. Sous une 
apparence un peu bourrue mon interlocutrice cache 
un cœur d’or  : je repars avec un cadeau fait main 
(la couture et le tricot tôt appris et jamais oubliés) 
et une fameuse recette de clafoutis aux cerises que 
nous avons gouté avec plaisir. Je me dis que notre 
village revient à ses valeurs fondatrices  : le gout 
pour la vie simple, les aliments non transformés, les 
cultures locales, la lutte contre le gaspillage, le troc, 
le partage.
Je la quitte avec regrets et songe qu’elle a toute sa 
place dans les valeurs écologiques plébiscitées  par 
bon nombre de  nos villageois. 

Paroles d’anciens !
par Ghislaine Hudson 
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Classes de Guitare, Batterie, 
atelier Jazz et Musiques 
actuelles
Le premier, Franck Camain, très 
connu des Taurinyanais et surtout 
des enfants puisqu’il intervient 
à l’école du village depuis de 
nombreuses années.
Il a présenté ses élèves de la 

classe de guitare et de l’atelier de 
Jazz. 
Le second, Franck Blény, 
professeur de batterie à l’EMC 
était entouré de ses élèves 
de batterie et de l’atelier de 
percussions.
Au programme, « Love Me 
Tender » d’Elvis Presley, Thélonius 

Monk, du Rock métal progressif 
de Muse. « Time is running » 
de Deep Purple et « Zombi », 
chanson contestataire du groupe 
irlandais  The Cramberries. Un 
programme riche et varié qui 
s’est achevé par une création de 
Franck Blény pour son atelier de 
percussions. 

les «scènes» taurinyanaises

L’ensemble de mandolines et de guitares 
“Pizzicatis” se produit depuis plusieurs 
années à Taurinya. L’église étant fermée 
pour le traitement des bois, c’est à la 
salle des fêtes que ce concert a eu lieu. 
Heureusement, les musiciens de très 
haut niveau étant au nombre de 24. 

Un programme varié, sous la direction 
musicale de Cécile Duvot, a mis en 
valeur les possibilités insoupçonnées de 
cet instrument. Du Rock à la musique 
contemporaine sans délaisser pour autant 
les musiques et chansons traditionnelles. 
Moment fort de ce concert une création 

mondiale composée par un des 
musiciens. Moment d’émotion évoquant 
la disparition d’un être cher dans un 
dialogue très poétique avec les étoiles. 
Rendez vous, nous l’espérons bien, 
l’année prochaine, les musiciens ayant 
apprécié la qualité d’écoute du public. 

Une création mondiale à Taurinya !

Audition de Franck et Franck
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Scène ouverte 
à tous les artistes 

L’association 
Taurinyamuse, comme 
chaque année, à offert 
à tous les amateurs de 
chanson et de musique 
la possibilité de se 
produire sur scène 
devant un public fidèle. 
Soirée très conviviale 
façon cabaret autour 
d’assiettes gourmandes 
très appréciées.

Patrimoine

Le patrimoine du village

La commune aux petits soins pour son 
patrimoine religieux

Notre église a fait l’objet de nombreux travaux 
d’entretien ou de restauration. Les plus récents 
concernaient la toiture ; chantier rendu difficile par 
la forte pente de cette dernière prévue à l’origine 
pour recevoir une couverture de lloses. La pose 
des tuiles est plus complexe à cause des risques de 
glissement.
Le mobilier de l’église a lui aussi fait l’objet de 
restaurations, en particulier le retable de Saint 
Valentin et celui de la Vierge (XVII ème). Aujourd’hui 
ce sont les 2 statues de Sainte-Scolastique et de 
Saint-Benoit qui ont bénéficié de l’intervention 
du centre de conservation et de restauration du 
patrimoine du département. L’attaque d’insectes 
xylophages est ancienne et a largement fragilisé 
les bois. De nombreux arrachements de bois et des 
réparations sommaires visibles ont été traités. La 
polychromie a été dépoussiérée nettoyée et refixée. 
Ce travail délicat a été fait avec le plus grand soin 
par les spécialistes du département redonnant à 
nos deux statues qui ont retrouvé leur place dans 
l’église, tout leur lustre d’origine. Prochaine 
opération : réalisation d’un inventaire de l’ensemble 
du mobilier, mais pas avant 2020, les ateliers étant 
très sollicités.  

Saint-Benoit est né à Noria en 480. 
Il quitte sa famille pour aller faire 
ses études à Rome et se retire à 
Mont Cassin où il fonde l’ordre des 
Bénédictins. Sainte-Scolastique, sa 
sœur, l’y rejoint ; elle est patronne 
de l’église du Mans.

Madeleine Fourquet et 
Bernard Loupien 
receptionnant 
les œuvres restaurées

par Bernard Loupien 
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Tour de Corts 
Restauration du mur de soutènement

Les spécialistes de l’association de la « Pierre Catalane » 
sont de retour à Taurinya. 
Après avoir fait bénévolement un travail de restauration 
remarquable sur l’Orri du Clôt del Baladra, ces artisans de 
la pierre sèche ont remonté le mur de soutènement de la 
Tour de Corts. 
Cette phase indispensable de travaux sur la tour (édifice du 
XIIe, inscrit aux Monuments Historiques), vient achever 
un projet de rénovation du site commencé il y a plus de 15 
ans dans l’urgence. 
Urgence car la propriété faisait l’objet de convoitise de la 
part d’un certain nombre de personnes et que le bâtiment 
lui-même menaçait de s’ouvrir, ayant par le passé subi 
des modifications le fragilisant. L’acquisition et les 
travaux ont été rendus possibles par une aide substantielle 
du Département et de l’Abbé Caze à l’époque curé de 
Villefranche de Conflent. 
Ce site exceptionnel est aujourd’hui très fréquenté par les 
randonneurs et les habitants du village.
Il fera l’objet d’une journée citoyenne de nettoyage et 
de réhabilitation de la source de la «  Fount envoad  » à 
l’automne, qui se terminera par une inauguration et une 
grillade conviviale. Nous comptons sur votre présence !

Faîtes un don pour la Tour de Corts en participant à la 
souscription portée par la fondation du patrimoine. Ce don 
est déductible à 66% de vos impôts. C’est une manière sûre 
de connaître l’usage fait de vos impôts !
Merci. 
Vous pouvez participer en retirant un bulletin à la Mairie ou 
sur le site internet de la Fondation du patrimoine.
www.fondation-patrimoine.org/les-projets/tour-de-corts-
de-taurinya 
Merci de votre soutien.

Les ouvriers de la «Pierre Catalane» à l’œuvre.
Ci-dessous, le merveilleux résultat du mur reconstitué,
agrémenté d’une niche mettant en valeur deux pierres : l’une, en bas, trouvée 
dans l’ébouli, l’autre, au fond de la niche, incluse dans la terre du remblai. 



l a  l e t t r e  d u  v i l l a g e  -  d é c e m b r e  2 0 1 8

p a g e  6

La Lettre du Village donne régulièrement la pa-
role aux habitants de Taurinya. Nous avons choi-
si de contacter les nouveaux villageois ainsi que 
les professionnels qui se lancent dans des entre-
prises ou activités dynamiques afin de mieux 
vous les faire connaître. 

Nos villageois ont du talent…

Le village s’est enrichi cette année de deux ma-
raîchers : Angèle et François !

Certes nous avions déjà deux éleveurs, un couple 
d’apiculteurs, une épicerie, un gîte d’étape, un bistrot 
de pays, de nombreux artistes et beaucoup d’autres 
talents.. Nous avons maintenant deux maraîchers 
bien décidés à nous faire partager leurs légumes et 
fruits de saison.
Angèle, François et leurs 3 enfants se sont instal-
lés au cœur du village. Ils ont bien l’intention d’y 
prendre racine. Ils ont tous deux un passé dans l’agri-
culture et selon les mots d’Angèle, ils cherchaient 
un endroit « simple et authentique » pour poser leurs 
valises.  Notre vallée nichée au pied du Canigou les 
a séduits  : « nous voulions être dans la montagne, 
mais pas trop loin de la mer, dans un endroit pas 
trop sec et propice à l’agriculture». Taurinya et son 
site se sont imposés, «  nous ne connaissions per-
sonne, mais nous avons eu un coup de cœur »  
Angèle, François et leur famille ont d’abord passé 
deux mois dans le camping de Fillols puis ont été 
« super bien accueillis » au gîte chez Nath et Tony, 
jusqu’à ce qu’ils trouvent la maison de leur rêve. La 
transmission s’est faite dans la confiance et la bonne 
humeur. C’est d’ailleurs le regard qu’ils portent tous 
deux sur le village où ils se sentent bien accueillis : 
«  Les enfants sont très heureux à l’école et nous 
aussi ».

les arbres au centre d’un «Éco-système»

Pour leur projet de maraîchage, il fallait trouver un 
terrain. Quelques affiches plus tard, une habitante 
de Taurinya leur a proposé le sien, sur la route de 
la mine. Ils ont partagé leur projet et elle leur a fait 
confiance. Ils lui en sont très reconnaissants. De-
puis quelques serres ont vu le jour et les premières 
pousses apparaissent.
Pour définir leur vision de l’agriculture, Angèle em-
ploie le terme « d’agroforesterie » « à la mesure de 

l’homme » (comme dit Giono). Il s’agit de remettre 
l’arbre au centre des parcelles agricoles, de mélan-
ger les espèces et variétés pour créer un « éco-sys-
tème » qui équilibre les parasites et les maladies  : 
« nous constituons des lignes avec des plantes asso-
ciées, ainsi nous ne dépendons pas que d’une seule 
culture ». 

Privilegier le «local»

A terme nos deux maraîchers veulent obtenir une 
production diversifiée, biologique (la certification est 
déjà lancée), sans traitement : « L’éco-système va se 
réguler avec le temps. C’est un choix écologique et 
idéologique, du coup c’est un pari économique. » 
Ils ont deux objectifs pour les mois à venir : acquérir 
d’autres terrains dans le haut du village (environ 1Ha) 
pour permettre des rotations de culture et acquérir le 
statut d’agriculteur, organiser à Taurinya une forme 
de « circuit court » avec vente directe de leur produc-
tion. Ce dernier projet leur tient à cœur. Ils le voient 
comme un service rendu aux habitants, ils l’imaginent 
surtout en complémentarité avec les « forces vives » 
du village.
A une époque ou fruits et légumes sont souvent 
fades et parfois importés de l’autre bout du monde, 
ou les modes de production sont illisibles et coûteux 
en énergie, nos deux nouveaux arrivants sont plus 
que motivés et bien décidés à nous donner bonne 
mine ! Rendez- vous la première semaine de juillet !
Pas de pays sans paysans
Merci à eux et longue vie à leur exploitation.

Etat civil

• Lucas Corrieu a commis son premier acte citoyen lors 
de son baptême Républicain le 25 mai en Mairie de 
Taurinya

Nos anciens nous ont quitté :
Après avoir contribué, chacun à leur manière à la vie et 
à l’animation de notre village: 
• Jeannette Boix le 03 mai, 
• Serge Boitard le 27 mai,
• et Joseph Mercader le 12 juin. 
Toute notre reconnaissance va à leurs familles.

par Ghislaine Hudson
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Grand débat et perspectives

Deux faits marquants en cette première moitié de 
2019 ; d’une part l’organisation du Grand Débat 

national qui a mobilisé la population et/ou alimenté les 
conversations en début d’année et, plus proches de nous, 
les élections européennes. 
Durant ces deux grands évènements du semestre, les 
Taurinyanais se sont mobilisés plutôt de façon ci-
toyenne, à la fois en étant assez nombreux à accepter le 
débat, c’est à dire à accepter de partager leurs points de 
vue, d’apporter leurs contributions à la bonne marche 
démocratique, notamment en étant très mobilisés sur 
la question de l’écologie. Ce n’est donc pas un hasard 
si les Taurinyanais ont voté majoritairement pour que 
l’écologie impose sa présence dans le débat politique, 
non seulement à Taurinya, mais aussi et surtout sur la 
scène politique européenne1. En ce sens les Taurinya-
nais ont bien marqué leur choix en mettant en tête les 
verts, avec une proportion importante, bien au-delà de 
la moyenne nationale.

Question débat, celui-ci a fait couler beaucoup d’encre 
et donné lieu à de nombreuses discussions. On peut 
penser ce qu’on veut du geste politique de notre Pré-
sident qui consista à proposer aux Français d’exprimer 
leurs attentes, leurs désirs, leurs craintes mais aussi 
d’être force de proposition et d’en débattre  ; on doit 
s’accorder sur le fait que parler, échanger avec ses 
concitoyens, est le premier échelon de la vie citoyenne 
et constitue, ce que Pierre Rosanvallon nomme, la «dé-
mocratie permanente»2.
Cette échelon de la démocratie n’est pas confisqué par de 
quelconques représentants, chacun de nous en est partie 
prenante, à nous de nous exprimer et d’écouter ; peut-on 
vraiment s’opposer à l’échange d’idée ?
Tout compte fait, c’est certainement au niveau municipal 
que peut s’exercer ce droit à la parole, et surtout dans un 
petit village comme le notre où la communauté de fait 
que nous formons, avec sa diversité et ses différences, 
reste à taille humaine.
L’année prochaine, l’équipe municipale sera renouve-
lée et nous allons devoir débattre de la politique que 
nous entendons mener, pour notre village et également 
pour la communauté de communes. Taurinya est peu-
plé de gens pleins d’énergie qui peuvent faire entendre 
leurs idées et qui peuvent agir ensemble, au-delà de 
leurs différences. Et c’est sans doute dans les réunions 
publiques comme celle du 6 juillet prochain que cette 

par Yves Garnier

démocratie peut devenir une réalité ; débattre, être plus 
proche de l’action que de la réaction, c’est agir pour 
qu’il n’y ait pas de «décrocheurs» de la démocratie.

1 - En France le taux de participation s’est élevé à 50,12%, soit un taux en nette 
hausse par rapport au scrutin de 2014 (42,43%).
Pourcentage national des voix : Prenez le pouvoir, liste soutenue par Marine Le 
Pen : 23,33% ; Renaissance, soutenue par la République en marche : 22,42% ; 
Europe Écologie  :13,48% ; Union de la droite et du centre 8,48% ;La France 
insoumise : 6,31% ; Envie d’Europe écologique et sociale : 6,19%. (source : 
vie-publique.fr).
À Taurinya les résultats ont porté les verts sans ambiguïté en tête du scrutin 
avec 20,14% des voix, devant le Rassemblement national (13,67%) talonné 
par la république en marche et la France insoumise (12,95%). (source : le-
monde.fr) .

2 - Pierre Rosanvallon - propos recueillis par Eric Fottorino et François Vey - 
Zadig n° 1 - mars 2019.

Quelques recommandations civiques 

Brûlage de végétaux interdit 
(risque d’incendie important)
Les brulages de végétaux sont interdits et doivent 
faire l’objet d’une demande d’autorisation à 
la DDTM (dirrection des territoires et de la 
mer, ancienne DDE) sur internet. L’avis de 
ces services est transmis en Mairie qui donne 
l’autorisation finale. N’hésitez pas a demander des 
rensignements en Mairie une petite règlementation 
est à disposition. 

Déjections canines 
Nous sommes tous désireux d’avoir un village 
propre, mais voilà, il faut souvent faire attention 
à l’endroit où on met les pieds. Les employés 
communaux ont beau faire tout leur possible, 
si les propriétaires de chiens ne surveillent pas 
leurs animaux le village ne sera jamais propre. 
Des sacs conçus pour cet usage, sont disponibles 
gratuintement en Mairie.

Des conteneurs “encombrés”
Notre village est équipé de nombreux conteneurs 
à ordures ménagères et a tri sélectif. Six points 
de collecte permettent à chacun de déposer ses 
déchets près de son domicile. 
Il serait bon d’éviter de déposer dans le bas du 
village parceque c’est plus facile. Ces conteneurs 
débordent souvent alors que les autres sont vides
Interdiction de déposer des déchets verts.
Il est facile d’écraser les cartons qui tiennent alors 
moins de place.
Ne pas déposer d’ encombrants à côté des lieux de 
collecte, il y a une déchèterie gratuite à Prades. Une 
fois la remorque chargée autant l’y descendre. 
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L’été pointe son nez !

À l’heure où nous écrivons ces lignes il fait encore bien frisquet 
sur le Canigou ! A l’heure où vous recevrez cette lettre le soleil 
sera sûrement installé pour l’été…Voici de quoi vous reposer et 
vous distraire dans la bonne humeur.

Les balades autour de Taurinya
De nombreux itinéraires sont à votre disposition, pour tous 
niveaux. Vous en trouverez quelques-uns sur des flyers à 
l’épicerie ou en Mairie. Le site du village, (www.taurinya.fr) 
à l’onglet « que faire à Taurinya » vous donnera les sentiers et 
excursions adaptés à votre niveau ainsi que les coordonnées 
d’accompagnateurs chevronnés pour vous guider.
Une recommandation : la montagne est notre bien commun. 
Respectez son environnement et ne laissez aucun détritus.

Les animations pour passer un bel été
• Samedi 6 Juillet à 17h30

Réunion publique en salle des fêtes. Bilan et 
perspectives de l’année 2019, regard sur les élections 
municipales. Venez nombreux. 

• Samedi 20 Juillet chez Domy
1 • Chez Domy, cargolade et grillades avec de belles 
rencontres. Voir les conditions de réservation à l’épicerie
2 • Vide cave et vide grenier en soirée organisé dans 
le village par Taurinyamuse.

• Vendredi 02 Août à 20h30
Concert à l’Eglise de Taurinya : trio guitarres et batterie 
avec Olly Jenkins, John Owens et Jordi Cantagrill.

• Jeudi 08 août à 20h30 
Orchestre de mandolines Fiorentino Calvo

• Vendredi 09 Août à 20h30
Le Clos du Roy : spectacle joué et chanté à l’Eglise.

• Mardi 13 Août à 11h
Concert dans le cadre du festival Pau Casals.

• Samedi 17 Août
Rifle d’été dans la salle des fêtes, par Taurinyamuse.

• Vendredi 30 août à 20h30 
Quatuor de Mandolines

Et pour ceux qui veulent prolonger l’été :
• Samedi 22 Septembre 2019
	 10ème tournée des clochers
• Samedi 20 Octobre 2019

	 Balade d’automne
• Samedi 01 Décembre 2019

	 2nd marché de l’Art

Pour plus de précisions sur les animations pensez 
à consulter de temps en temps les tableaux 

d’affichage,  le site www.taurinya.fr ou à vous inscrire 
sur notre groupe d’échange ‘Taurinya Ensemble’ 
sur Facebook si vous y êtes connecté.Enfin, si vous 
inscrivez votre adresse mail sur le site du village, vous 
recevrez une fois par mois nos actualités.
Toutes vos idées pour d’autres animations sont les 
bienvenues.

Et surtout, très bel été à tous ! 

Festivités & animations

5 moyens de s’informer :

• Les tableaux d’affichage

• La lettre du village 
(2 fois pas an dans votre boite aux lettres)

• Le site web du village : www.taurinya.fr 
à la rubrique «animations»

• Facebook  : inscrivez-vous au groupe 
«Taurinya Ensemble»  pour tout partage, 
don, troc, vente, prêt, coup de main, co-
voiturage... et d’une manière plus géné-
rale, pour échanger et s’entraider entre 
taurinyanais et taurinyanaises.

• Recevez par e-mail l’information. Vous 
recevrez une fois par mois les actualités 
du village par mail ; pour cela, inscrivez 
votre adresse mail sur le site du village ou 
contactez Mendy

Et voila ! Vous ne ratez plus rien !

Comment être au courant 

de tout ce qui se passe ? 


